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Après la mascarade de " sommet social " le 18 février 2009, une mobilisation plus forte s'impose.  A la 
sortie de l'Elysée, ce n'est pas un sentiment de déception qui domine les commentaires syndicaux mais 
bien celui d'une colère renforcée. 
La puissance des grèves et manifestations du 29 janvier, les luttes de plus en plus nombreuses dans 
tous les secteurs, la forte mobilisation sociale des Antillais ont conduit le président à annoncer quelques 
mesures sociales. Nicolas Sarkozy s'est livré à un grand coup de communication en distribuant prime 
par-ci et réduction par-là. Mais sur le fond de sa politique, il ne change rien. Par ses choix il persiste à ne 
pas relancer la machine économique par la consommation en augmentant les salaires et notamment le 
SMIC. Pire,  rien dans ces annonces ne vient  changer  les mécanismes qui  ont  conduit  à cette crise 
systémique. Cependant l'inflexion sociale que le président a dû consentir  est le premier résultat de la 
mobilisation du 29 janvier. Il faut continuer. 
L'ensemble des organisations syndicales appelle à une journée d'action et de mobilisation le 19 mars 
prochain. Dans l'unité la plus large préparons ce grand rendez-vous : " C'est notre force collective qui 
nous fera gagner ". 
Alors le 19 mars tous en grève, tous dans les manifestations pour gagner sur nos revendications !
Des HMI inter-syndicales seront organisées sur chaque site du département, en y participant nombreux 
vous contribuerez à la réussite de cette journée :

HMI inter-syndicales :
Lundi 16 mars 2009

 09h00 : Tulle         11h00 :  Ussel         15h00 : Brive
____________________________________________________________________________________

La tombola du pouvoir d'achat

Il  nous avait  promis  qu'il  serait  le  président  du 
pouvoir d'achat, il s'était bien gardé de nous dire 
comment.  Si  vous  avez  des  problèmes  pour 
boucler les fins de mois, ne vous plaignez plus : 
son représentant local, le Préfet vous propose un 
deuxième job.  Sans être  vraiment  précis  sur  la 
rémunération (entre 350 et 400 € peut-être brut, 
peut-être net...) ce dernier vous propose de faire 
de  la  mise  sous  plis  dans  le  cadre  de  la 
préparation des élections européennes.
Les  candidats  sont  prévenus,  le  travail  est 
fatigant. D'autant plus qu'on vous annonce aussi 
qu'il  vous  occupera  35  heures  et  que  vous 
n'aurez que deux jours pour en venir à bout... en 
espérant que l'on ait le droit de se faire fouetter 
pendant les pauses !

Dans sa grande mansuétude ou peut-être parce 
qu'il  sait qu'il  s'adresse à des fonctionnaires qui 
sont  par  nature  plus  portés  à  l'oisiveté  qu'aux 
travaux  de  forçat,  le  Préfet  nous  propose  d’y 
consacrer  notre  week-end  de  Pentecôte  pour 
rendre  la  tâche  moins  insurmontable.  Vu  que 
c'est le week-end que vous avez déjà sacrifié sur 
l'autel  de  la  solidarité  inter-générationnelle,  la 
pilule sera sans doute plus facile à avaler.
Pour  pousser  le  cynisme  jusqu'au  bout,  on 
éliminera les éventuels candidats  en surnombre 
par tirage au sort  :  avant le bagne,  les jeux du 
cirque !
Faire  cette  proposition  aux  fonctionnaires,  c'est 
admettre sans le dire que leur pouvoir d’achat a 
fondu ces dernières années. C’est admettre aussi 
que leur rémunération n’est plus suffisante pour 
assumer leurs charges.  Dans ce contexte notre 
propos  n’est  pas  de  stigmatiser  les  éventuels 



volontaires qui ne sont pas les responsables de 
cette situation mais bien les victimes.
Cependant ces dispositions apparaissent d'autant 
plus  honteuses  et  choquantes  qu'il  existe  des 
personnes  sans  travail  et  sans  ressource  qui 
seraient  ravies  de  pouvoir  faire  ce  boulot  en 
travaillant  35  heures  (sur  une  semaine 
évidement).
Ce genre de dérive ne peut que nous conforter 
dans l'idée que nous devons encore une fois être 
massivement en grève et dans la rue le 19 mars 
pour  exiger  une  autre  politique  et  une  autre 
société.

Le “ demanagement ”

Quelle  mouche  pique  et  repique  nos  chers 
directeurs périodiquement  ?  Aux  prémices  du 
printemps,  voici  que  la  frénésie  de  déménager 
les reprend ! 
Ça se passe, cette fois-ci, au 15 avenue Henri de 
Bournazel  à  Tulle.  Certains,  prévenus  avant 
d’autres,  débarquent  dans  les  bureaux  des 
collègues  pour  réfléchir  à  voix  haute  sur  leur 
future  installation…  Puis,  visite  managériale 
accompagnée  de  plans  pour  faire  semblant 
d’écouter les agents. Enfin, visite du déménageur 
pour  chiffrer  le  coût.  Puis,  un  grand  plouf !  Ce 
magnifique  projet  qui  a  occupé  un  directeur  et 
ses collaborateurs pendant plusieurs jours tombe 
en grande partie à l’eau.
Que cache ce revirement ? Une DLU au coin de 
la  rue ?  C’est  l’hypothèse  émise  par  Hercule 
Poirot, chargé de l’enquête. Une chose est sûre, 
le  “ démanagement ”,  c’est  une  technique  au 
point à la DSF de la Corrèze!

Vendredi 13 sur Brico’notes

Ça rappelle un titre de film d’horreur…
Espérons  que  ça  n’est  pas  ce  qui  attend  les 
collègues des SIE, qui, en ce vendredi 13 février 
2009, ont été destinataires d’une note les invitant 
dans  le  cadre  de  la  DPA  2009  à  sortir  en 
“ binôme ” sur le terrain.

La  DSF  a  organisé  le  désert  fiscal  à  l’est  du 
département, alors, il faut bien inventer n’importe 
quoi pour pallier la fuite de l’ICE vers Brive (en 
voiture de location bien sûr !)
Le plus grave c’est que l’application de cette note 
confuse,  tant sur la mise en œuvre de la sortie 
que sur les buts à atteindre, risque de mettre en 
difficulté les collègues du SIE. Ils devront, lors de 
visites  de  repérage,  échanger  avec  le  chef 
d’entreprise dès que cela sera possible !
Dès  lors  que  le  contribuable  aura  pris  des 
engagements, un document les “ officialisant ” lui 
sera remis. Quelle sera donc la portée juridique 
de tels actes ? 
Mais,  ce  n’est  pas  tout,   les  agents  du  SIE 
devront  être  prêts  à  encaisser  chèques  ou 
espèces ! Au prix de quels risques ? 
Cette épineuse question est à mettre en parallèle 
avec les conclusions du groupe de travail du CHS 
qui  s’est  déroulé  lui  aussi  ce  même  maudit 
vendredi  13 :  “ les  actions  en  faveur  de  la 
prévention des risques d’agression des agents en 
contact  avec  le  public  n’ont  pas  été  jugées 
prioritaires ” !
Gageons que les comptes-rendus de visite que 
devront  établir  nos  collègues  pourront  servir  à 
panser leurs plaies, si nécessaire !
Cerise sur le gâteau : l’utilisation des voitures de 
location  est  à  nouveau préconisée :  il  faut  bien 
amortir les décisions directoriales arbitraires !

Hommage à Jacques Bino

La  section  corrézienne  du  SNADGI-CGT 
remercie  les  collègues  qui,  sous  une  forme ou 
une  autre,  ont  rendu  hommage  le  24  février 
dernier  à  notre  camarade  assassiné  en 
Guadeloupe.
Nous rappelons  à ceux qui  souhaitent  apporter 
un soutien financier à la famille de Jacques Bino 
qu’ils  peuvent  adresser  un  chèque  au  BS  du 
SNADGI-CGT  (à  l’ordre  de  “ SNADGI-CGT 
SOLIDARITE ”  en  indiquant  au  dos  “ solidarité 
Jacques Bino)”.
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Bulletin d’adhésion
Nom : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _      Prénom : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Date de naissance : _ _ _ / _ _ _ / _ _ _ _ _ _           N° DGI : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

Catégorie : _ _ _ _      Grade : _ _ _ _    Echelon : _ _ _ _   Tps partiel : _ _ _ _ 

Résidence administrative : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  Structure : _ _ _ _ _ _ _ _
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